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ce, la force, aillent à Dieu, et que toutes les œuvres de l’hom­
me soient reliées à sa fin suprême. Or, la vertu de religion a un 

excellent parmi tous les autres, qui est le sacrifice, par 
lequel on reconnaît la plénitude de l’être et des droits du Créa.- 
teur; et parmi les diverses parties ou les diverses formes du sacri­
fice, il en est encore une plus parfaite, qui est l’holocauste, dans 
laquelle la victime est offerte à Dieu tout entière, sans que rien 
en soit réservé aux usages de l’homme. Eh bien, l’adoration, 
d’après saint Thomas, n’est autre chose que la manifestation 
privée du sacrifice religieux et du sacrifice d’holocauste; car elle 
est de sa nature un acte par lequel on reconnaît le souverain 
domaine de Dieu, et le néant, la dépendance absolue de la créa- 

reconnaisance entraînant la destruction totale

acte

et cetteture;
de tout orgueil et le complet dépouillement de soi-même pour

acte de sacrifice très parfait, un ho-appartenir à Dieu, est un
locauste. L’adoration nous fait donc pratiquer la vertu de 
religion dans ce qu’elle a de plus grand et de meilleur.

Et pour les autres vertus, c’est la même chose. Il est impos­
sible d’adorer Dieu sans humilité. Il est impossible de recon­
naître ses excellences et ses droits souverains, sans vouloir se 
soumettre à Lui et Lui obéir; il est impossible de le remercier 
d’une manière convenable, sans confesser que tous les biens 
viennent de Lui et sans Lui rapporter tout ce qu on en a reçu, 
il est impossible de faire la propitiation sans concevoir la honte 
et le regret de ses péchés et s’en abaisser profondément devant 
la Sainteté infinie. Impossible encore de faire toutes ces choses 

sentir enflamméd’un zèle ardent pour les intérêts de 
Dieu, pour ses droits méconnus, pour son service méprisé, et 

' d’un brûlant désir d’étendre et de faire triompher sa gloire...

sans se

La pratique fidèle de l’adoration — on le voit — nous met 
les mains les vertus les plus parfaites ; et s’il est vrai queentre

les vertus sont les chemins qui conduisent à Dieu et les moyens 
qui nous sont donnés pour atteindre la fin éternelle, l’Asso­
ciation des Prêtres-Adorateurs non seulement nous propose 

fin de la meilleure manière possible, mais nous fournit 
les moyens les plus excellents pour y parvenir. On a donc 

raison de l'envisager comme un excellent moyen de sanctifica-
(A suivre.)

cette
encore

tion.
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